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S2 à Szeged 


Rapport de fin de séjour  
Erasmus à Szeged ( Hongrie ) au S2 

Vie pratique  

Logement : Pour trouver un logement il y a beaucoup de page Facebook (Szeged apartments,  
rent a flat Szeged )où les propriétaires cherchant des locataires publient leurs annonces. Il y a 
aussi certains étudiants publiant qu’ils recherchent des colocataires ou des colocations. Il est. 
Donc très facile de trouver un logement. Pour ma part j’ai publié dans les différents groupes 
environ deux mois avant ma venue que j’étais à la recherche d’un appartement en colocation et ai 
été contacté de suite par une étudiante cherchant une colocataire. 

J’étais dans un appartement partagé avec trois autres personnes de différentes nationalités. Mon 
appartement se trouvait en centre ville ( Dugonics ter ) donc j’avais facilement accès à tout en 
marchand. Le loyer était de 210€/mois/personnes sans les charges ( qui variaient de 20€ à 60€) 
ce qui est quand même « « « beaucoup » » » pour la Hongrie.  Les cautions sont la plupart du 
temps de 2 mois de loyer, à payer quand on arrive.


Argent : Ayant travaillé en janvier et avec les bourses j’avais pas mal d’argent de coté mais quand 
on voyage et profite …. Ça part vite ahah. Néanmoins la Hongrie n’est pas un pays où la vie coute 
très cher , pour les courses/habits c’est un peu près la même chose qu’en France mais dans les 
bars par contre vous trouvez facilement des pintes en dessous de 2€ ( ce qui n’est pas 
négociable haha).Les services ( massage, coiffeur …) sont beaucoup moins cher , de même si 
vous faites du sport , je payais 800ft ( environ 2€ ) mon entrée à la piscine et 1000ft ( environ 
2,5/3€) pour 1 heure de tennis à quatre avec les raquettes comprises. Les activités ne valent donc 
pas grand chose à Szeged.  La monnaie là-bas est le forint (ft) et non l’euro, je conseille vivement 
de prendre une carte bancaire où l’on ne paye pas de frais en plus à chaque fois que l’on paye, 
c’est ce que j’ai faits et comparé à certain Erasmus qui payait à chaque transaction j’ai pu 
économiser beaucoup ! 

 


Santé : Je n’ai pas eu de gros problèmes de santé ici , j’ai dû aller une fois chez le médecin et 
grâce à la carte d’assurance européenne je n’ai pas payé la consultation. La faculté de Szeged 
vous donne le nom d’un médecin « spécial » pour les étudiants étrangers ce qui facilite la 
recherche. Pour la petite anecdote, j’ai été très surprise quand le médecin m’a donné des ATB 
pour une infection urinaire sans aucune analyse , pas même un prélèvement urinaire… je lui ai dit 
que je pensais avoir une infection urinaire et hop il m’a fait la prescription.


Télécommunication : Comme beaucoup de forfait maintenant , le mien proposait déjà appel et 
sms illimités en Europe. De plus j’avais 10G de 4G par mois ce qui était amplement suffisant 
quand on a la wifi à la maison. Attention tout de même à savoir s’il y a la wifi dans votre 
appartement.




Vie universitaire : Au départ on ne va pas se le cacher , c’était la panique. Je n’avais pas assez 
de credits , les informations n’étaient pas très claires etc… Mais le système administratif est bien 
fait et les personnes administratives de l’université de Szeged sont la plupart du temps très 
réactifs ce qui m’a permis de trouver des solutions assez facilement. Une fois arrivé sur place j’ai 
rencontré un étudiant qui m’a aidé à choisir les cours les plus simples si on n’a pas suivi les cours 
des années précédentes avec les examens plus faciles à passer quand on est Erasmus. 

Grâce à ça je n’avais pas beaucoup de cours la semaine ( entre 8 et 12 h) ce qui me laissait mon 
vendredi de libre et beaucoup d’après-midi. Les profs à szeged sont pour la plupart très gentils 
avec les Erasmus et répondent bien aux questions sur le site de la face ( coospace) , attention ce 
n’est pas une généralité … certains profs au contraire n’aiment pas les Erasmus et ne s’adaptent 
pas du tout à nous ( un prof m’a fait passer un examen sur les sujets des 2 semestres alors que je 
n’étais en Hongrie que pour 1). 

Pour la pratique j’ai eu deux semaines de pratique. Je devais arriver à 8h à l’hôpital , nous étions 
par groupe de 4 et après c’était «  debrouillez-vous pour trouver un médecin qui veut de vous ». 
Clairement personne n’en avait rien à faire de nous. Au bout de deux jours les autres étudiants ne 
venaient plus et je me suis retrouvée solo le troisième jour. Errant dans les couloirs à la recherche 
d’un docteur voulant bien d’une petite Erasmus ne parlant pas un mot d’anglais je suis tombé sur 
un chirurgien en direction du bloc. Etant la seule présente, il a décidé de me prendre comme aide 
opératoire et j’ai pu l’assister pendant 1h30 dans la résection d’une tumeur ovarienne de la taille 
d’un ballon de basket-ball. C’était génial et au final j’étais bien contente d’avoir été seule. Les 
autres jours néanmoins je ne suis soit pas venu soit je n’ai pas trouvé de médecin… autant dire 
que si vous voulez pratiquer de la médecine durant votre Erasmus,  la Hongrie n’est peut-être pas 
l’endroit idéal.

Pour les examens j’en ai passé 10 en lignes, la plupart étant des annales ce n’était vraiment pas 
compliqué , deux était des oraux. Pour l’un d’eux j’ai dû quand même travailler ( environ 6h par 
jour pendant deux semaines ) et l’autre beaucoup plus facile ne m’a pris que deux jours. La 
période d’examen n’a donc pas été l’a même qu’en France , loin de là. Néanmoins j’ai pris des 
cours de 4eme année mais si vous choisissez une autre année j’ai cru comprendre qu’il y avait 
plus de présentiel ou plus d’oraux. Renseignez-vous bien sur les conditions d’examen inscrite sur 
NEPTUN quand vous arrivez afin de prendre les cours avec des examens en ligne ;) .


Vie quotidienne : Ma vie quotidienne a changé tout au long de mon Erasmus , mais en sois je 
n’avais pas vraiment de rythme de vie car cela changeait avec mes cours tous les jours. 

Je n’ai presque jamais pris les transports à Szeged , ayant une bonne localisation je marchais la 
plupart du temps mais les bus desservent beaucoup d’endroits il est donc facile de prendre le 
bus pour les plus flemmards. Niveau loisir Szeged n’est pas la ville la plus riche en divertissement 
mais avec un bon groupe on finit par ne pas voir le temps passer. Il y a pas mal d’étudiants 
internationaux en médecine ce qui m’a permis d’avoir mon groupe d’amis Erasmus mais aussi 
mon groupe d’amis de classe qui vivaient à Szeged depuis 5 ans et connaissaient bien les 
environs. De plus la ville de szeged organise parfois des événements dans le centre ville rendant 
la ville plus festive , comme la semaine du vin où l’on peut tester toute sorte de vin dans les rues 
( très sympa et bien meilleur que celui de l’ameuso lors du repas beauj ).

Le soir à Szeged ça varie mais pour faire la fête je vous conseille Budapest haha c’est un autre 
niveau on ne va pas se le cacher. Néanmoins il y a des bars très sympa à szeged ainsi que 2-3 
boites qui ne sont certes pas les meilleures mais font l’affaire quand on est entre copains.

Petit plus : j’ai assisté à un événement sportif entre étudiants de médecine venant de Pecs , 
Budapest , Debrecen et Szeged qui se passaient à Pecs (mais cela change chaque année ) 
c ‘était sur trois jours avec la journée des matchs sportifs et le soir des soirées immense. Je 
conseille fortement ! 

J’ai également pas mal voyagé pendant mon Erasmus , en Hongrie à Budapest bien sur , pecs et 
aussi au lac balaton. J’ai vraiment beaucoup aimé pecs qui est une ville très sympa a visité en été 
et facile d’accès par bus de szeged.

Je suis aussi allé en Italie (par avion pour 16€ aller-retour),et en voiture en Autriche à vienne , à 
Timisoara en Roumanie ( très jolie !) et à Belgrade en Serbie ( les Serbes sont vraiment des 
amours !)




Bilan et suggestion : 

J’étais hésitante de partir , je n’avais encore jamais quitté le cocon familial et je ne savais pas si je 
serais capable de m’épanouir autre part qu’entouré de mes proches mais au final cette 
experience a été une de mes meilleures. Etre loin de tous est en fait un atout car tu découvres un 
nouveau mode de vie et de nouvelles personnes, tu es obligé de te débrouiller par toi même et au 
final c’est très enrichissant. Je recommande tellement l’erasmus à tous types de personne car 
chacun vie son Erasmus à sa manière, comme il/elle l’entend. 


Au départ tu es perdu. Avant de partir c’est la galère avec les cours, l’administratif. On te 
demande des documents que tu n’as pas , on veut pas te signer les documents ils manquent des 
choses …etc… tu as l’impression que tu ne vas pas t’en sortir , tu veux abandonner car au final tu 
vois tous les petits problèmes mais il ne faut pas. Au final c’est des petits problèmes qui vont se 
régler et ensuite vient la partie où l’on part et là… c’est le pied. Même si les premiers jours on est 
perdu on s’y retrouve vite. Très vite des événements sont organisés et tu trouves CES gens, ceux 
qui vivront avec toi cet Erasmus et le rendront ouf. 


Je suis partis seule en Hongrie , « sans repère » sur place. J’avais été en contact avec une 
Erasmus partis au S1 ce qui m’a permis d’avoir pas mal d’informations sûr comment marchait la 
faculté de szeged et les cours. C’est aussi elle qui m’a donné le contact de l’étudiant qui m’a aidé 
à choisir mes cours et ça a été un réel atout une fois sur place. Au départ partir seule me faisait 
un peu peur, mais au final étant en colocation j’ai rapidement été entourée. Quelque chose dont je 
suis très contente et que je recommande donc est le fait que je ne sois pas resté qu’avec des 
français, même presque pas du tout. Mon anglais n’était certainement pas le meilleur mais au 
final comme la plupart des Erasmus en arrivant et en restant avec des internationaux j’ai 
énormément progressé. Certains français ( ou même espagnols) ont fait l’erreur de rester entre 
personne de même nationalité car leur anglais n’était, à leurs yeux , pas bon et n’ont donc pas 
beaucoup évolué. Je conseille forcément de prendre son courage à deux mains et parler anglais 
même si au depart c’est difficile.


Au final je n’ai pas beaucoup eu de galère et je ne changerais pas grand chose à mon Erasmus. 
Les seules petites difficultés rencontrées étaient la barrière de la langue avec les Hongrois qui 
parlent très mal l’anglais pour la plupart et qui n’essayent même pas de vous comprendre.


En conclusion , j’ai adoré mon experience , si je pouvais la revivre je le referais et tout le monde 
devrait avoir la chance de la vivre au moins une fois. C’est comme si on s’échappait de notre 
monde pendant 5 mois et parfois ça fait aussi du bien de déconnecter quand depuis 20 ans vous 
n’êtes jamais vraiment parti loin de votre confort habituel. 



